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Vous savez que l'Histoire, en tant que telle, de la Brigade Alsacé-Lorraine n'a
jamais été écrite par l'un des nôtres, mais vous pourriez en reconstituer beaucoup de
pages en relisant celles qui ont paru sous la forme de ce "Bulletin de la BAL".

A ceux qui ont contribué à ces textes va notre Reconnaissance. A ceux qui ont
rejoint ceux des nôtres qui tombèrent au Champ d'Honneur va notre Souvenir. Tous,
nous formons la "Brigade", entité impérissable et indestructible se plaçant au-dessus
de ce qui pourrait nous a~v~ser ou nous opposer. Jam~ malgré les différences des
êtres, aucun des nôtres ne saurait combattre un autre de la "BAL".

Ceux qui ont eu des difficultés pour adhérer à l'Amicale, parce qu'aveuglés par
d'étranges sentiments qui ne sauraient être partagés, se sont maintenus dans le silence.
Nous les respectons. S'il reviennent à nous, un jour, ils seront accueillis comme des
"Compagnons d'arme" un instant distraits de l'idéal, qui fut notre partage, notre
raison de vivre et de mourir.

Que touR ceux qui survivent demeurent fidèles à l'enthousiasme de 1944

PÇ3ul MEYER
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NOS MOR T 5=================
La Section "M" nous, signale le décès de notre camarade Robert FUGERAY (18 .02.77) •

Une importante délégation, conduite par le Président PILLOT, a assisté aux obsèques
et a déposé une gerbe au nom de tous les camarades.

Notre camarade Robert JAMBOIS nous fait part du décès de l'ancien Sergent du
Commando Verdun - 4e section (Malnory)

Georges ME HL
disparu à l'âge de 62 ans, père de cinq enfants.

Que nos camarades et leurs familles sachent que nous prenons part à leur douleur.

========

DIS T l N C T ION S=======================
Notre Président National a été nommé par le Conseil des Ministres du 20.07.1977

Président du "Haut Comité d'Etude et d'Information sur l'Alcoolisme", organisme
chargé d'informer le gouvernement sur les problèmes posés par l'alcoolisme, d'en
proposer des solutions et d'organiser la propagande nécessaire. Bernard METZ succède
ainsi au Professeur Robert DEBRE à Paris.

Monsieur BEUCLER a été nommé Secrétaire d'Etat aux Anciens Combattants le
26 septembre 1977 en remplacement de notre camarade André BORD désigné par le Premier
Ministre au poste de Secrétaire d'Etat chargé des relations avec le Parlement.

S.S. Paul VI a conféré la dignité de prélat d'honneur à Pierre BOCKEL, archi-
prêtre de la Cathédrale de Strasbourg.

Ont été promus dans l'Ordre National du Mérite
- HOUVER Gustave, au grade de Commandeur (au titre de l'Education Nationale)
- ALBERT Paul (Bouboule), au grade de Chevalier (au titre de la B.A.L.)

D'autre part, le 6 avril 1977 à SAINT PALAIS (Pyrénnées Atlantiques) au cours
d'une prise d'armes, la Légion d'Honneur a été remise au Commandant René BRULLARD.

Nos plus vives félicitations à nos amis.

===:=::;::===

NOS V l V A N T 5:====================
CARNET BLANC

Notre ami Michel VALDAN (29 route des Romains-57100 THIONVILLE) a marié son
fils Denis à' Mademoiselle Joëlle PLANQUAIS. La cérémonie s'est déroulée le
1er avril 1977 à CARNOUX.

Le Président et Madame Paul MEYER vous font part du mariage de leur fils Luc
avec Mademoiselle Andrée TORNERO. Le consentement des époux a été reçu le 7 juillet 1977
en la Basilique Notre-Dame de THIERENBACH.
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Notre camarade Claude BIJON

•• "eu le plaisir de marier son fils
Les jeunes époux se sont unis le
à PARIS.

(20 avenue Georges Clémenceau-78110 LE VESINET) a
Jean-François .à, Mademoiselle Anne-Marie GELAMUR •
1er octobre 1977 en l'église Sainte Jeanne de Chantal

Nous formons les meilleurs voeux de bonheur à l'intention des jeunes couples.

CARNET ROSE----------
Alexandre est né le 21.04.77 au foyer de Jean-Yves DEBERNARD. Monsieur et Madame

Noël BALOUT en sont les heureux grands-parents (11 rue Albert Martin-24000 PERIGUEUX).
Toutes nos félicitations et longue vie à Alexandre

DEPART A LA RETRAITE

Notre ami Auguste DORJVJEYERa célébré à sa façon le 1er mai, en prenant une re-
traite bien méritée que nous souhaitons longue et faite de beaucoup de joie.

========

A D RES SES===============
Mme BATIGNE Janine - Lycée Toulouse Lautrec - 64 bld Pierre Curie - 31200 TOULOUSE
M. BAUDIN Jean - Route de Périgueux - 24310 BRANTOME
M. BERNARDIN Marcel - LA BOISSIERE D'ANS - 24640 CUBJAC
M. BERTRAND André - Route de Guitard - 24430 RAZAC SUR L'ISLE
M. BERTRAND Michel - 2/50 place du Souvenir Français - 57000 METZ
M. BILLOTTE Georges - 7 rue des Tulipes - 57300 TALANGE
M. BONNEFONT Pierre - Rue des Merciers - 24460 AGONAC
M. BOUSSARIE Jean - 31 avenue Victor Hugo - 16100 COGNAC
M. BRULLARD Jean - 8 rue du Château - 57670 ALBESTROFF
M. DELANZY Jacky - 18 rue des Champs - ALTWILLER - 57500 ST AVOLD
t-l. DIEUMEGARD Abel - Chez M. GAUTHIER - LE CERISOL - 24310 BRANTOME
M. DORMEYER Auguste - 15 avenue d'Angoulème - 24310 BRANTOME
M. ENTZ Rodolphe - Inspecteur d'Académie - 2 avenue Edouard Ill- 64000 PAU
M. FRANTZ Charles - 7 chemin du Calquet - 31300 TOULOUSE
M. GARNAUD Robert - 5 rue Vve Rigaudi - 24310 BRANTOME
M. BARNAUD Roger - Rue Georges Saumande - 24310 BRANTOME
M. GUEDER Emile - VAUCREMONT - 57530 COURCELLES-CHAUSSY
M. GUERMANN Achille - 24 rue du Beaujolais - 57157 MARLY
M. HUTIN Joseph - 120 rue dtAssas - 75006 PARIS
M. IHLE Paul - 9 rue Véronèse - 75013 PARIS
M. JACOB André - 7 rue des Mésanges - 57000 METZ
M. JACOB Haymond - 15 rue du Grand Jardin - 57157 MARLY
M. JEHL Frédéric - 27 avenue de la Chartreuse - 54510 TO~1BLAINE
M. KIRCH Pierre - 3 rue des Roses - 54720 LEXY
M. LAFARGE Marcel - Garage Renault - Rue du Docteur Lacroix - 24410 ST AULAYE
M. IIIJAGNETTEGilbert - 26 rue de Verdun - 54720 LEXY
fvl. MARTIN Aimé - 71 rue de..Verdun - PIERREVILLERS - 57120 ROMBAS
M. r-iEYERPierre - "Les Granges" - 68910 LABAROCHE
M. MOREAU André - 24430 RAZAC SUR L'ISLE
M. NABOULET Camille - 1 rue Georges Saumande - 24310 BRANTOJVIE
M. PLACAIS Christian - Rue Pierre de Mareuil - 24310 BRANTOME
M. 6CHANDRIN Joseph - 11 Impasse J.N. Chandelier - 57157 MARLY
M. STABLER Charles - ST JULIEN DE BOURDEILLES - 24600 PAUSSAC ST VIVIEN
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M. TALGOTT Charles - Les Pelligrannes - Notre-Dame de Sanilhac - 24000 PERIGUEUX
M. THILL René - 2 rue de Blory - MONTIGNY LES METZ - 57000 METZ "
M. USCHE Eugène - 25 rue Victor Basch - 24000 PERIGUEUX
M. VAL DAN Michel - Cit~ Castors - 29 route des Romains - 57100 THIONVILLE
Mme VENTURELLI Robert - 3 rue Henri Dunant - 68000 COLMAR
M. VOGEL Albert - 57 rue de Verdun - PIERREVILLERS - 57120 ROMBAS
M. WATTEAU Gérard - 169 route de Bordeaux - 24000 PERIGUEUX

========

"CEUX QUI SECOUENT LEURS PUCES"========:======================
Il Y en a peu, certes, qui "secouent leurs puces et celles des autres", c'est-à-

dire qui prennent le temps d'écrire aux uns ou aux autres, voire d'envoyer un article
pour le bulletin.

Notre camarade Robert JAMBOIS écrit le 16 septembre: "Pendant mes vacances je
suis passé à lio-idcccmche pour voir le Monument. C 'était la première fois que j'y re-
tournais depuis la guerre. Le Monument est très bien avec fleurs et cailloux bleus-
blancs-rouges, mais à mon avis il faudrait mettre une clôture autour à cause des
vaches qui s'y promènent."

159 rue du Pont de Pierre 57141
Râchicourt-le-Château

Cette idée sera soumise au CC.

====.:;:;===

PUB L ICA T ION 5=======================
1. Notre camarade DORIGNY nous fait parv8nir un extrait du Monde (14-15.08.77 P. 7)
qui publie un article sous le titre "Les Fioretti d'André Malraux" signé d'Yves FLO-
RENNE, que nous laissons à votre méditation.

"Il appartenait à Pierre Bockel, l'aumônier de la brigade Alsace-Lorraine, d'é-
"vaquer, sans tenter jamais de le solliciter, de l'inCliner, "l'~tre spirituel",
"l'homme assoiffé de transcendance et d'absolu". C'est son texte qui répercute la pa-
"role, que j'ai citée d'abord, sur le défi à la mort jeté par l'ultime prophète de
"l'anti-néant. A ce cri s'enchaîne bien celui qu'il arrachait de sa voix rompue pour
"ses camarades du maquie de Durestal : "Vous, mes compagnons d'hier, vous serez peut-
"être mes compagnons éternels •••" Et, plus malicieuse, non moins sérieuse, sa conclu-
"sion à un entretien avec trois prêtres : "Enfin, messieurs les écclésiastiques, vous
"savez' fort bien, et mieux que moi, que nul n'échappe à Dieu." Mais sur cette lueur
ftéchappée, il se referme. Et Pierre Boekel n'omet pas de rappeler ce qui est écrit
"dans Lazare: "Le sentiment de survie m'est inconnu." Il y a bien là de quoi troubler
"non seulement ses interlocuteurs, mais tous les "compagnons éternels".

"C'est plus directement encore que nous parvient, à travers l'épaisseur de sa
~propre brume, la voix de Malraux, restituée par Pierre Boekel d'après le script d'un
"enregistrement inaudible et qui ne fut donc jamais diffusé. Sur François d'Assise,
"notamment, qui, des trois saint élus par Malraux -les deux autres étant Bernard et
"Jean- fut sans doute le préféré : parce que celui qui a "ressenti le monde entier
"comme une fraternité".
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2. Nous avons constàté la référence à la BAL dans le très bon livre paru aux Edi-
~tions Plon, Collection Espoir, "Un Autre Malraux" par Brigitte Friang. Nous ne sau-

rions que vous en conseiller la lecture agréable et facile :
P. 31, 82, 109 et 110, 115 et 163 : référence au temps où André 1'1alrauxcommandait

la B.A.L.
P.42 et 118 : référence à !La Reconqu~te" d'André Chamson parlant de la création

de la B.A.L.
P. 45 : référence au "Discours" prononcé à Durestal le 13.05.1972 par i"lalraux.

3. Dans la presse périgourdine nous relevons, grâce à notre camarade Robert REBIERE,
un long article illustrant de trois photographies les cérémonies de "Marsaneix".

"Ils étaient pratiquement tous là, les survivants, bien sûr, de cette brigade
"Alsace-Lorraine qui, durant la dernière guerre, s'illustra contre l'occupant, tout
"d'abord, dans les maquis du Périgord et de France, puis sur les divers fronts,jus-
"qu'en Allemagne, à la poursuite des hordes nazies.

"Tous les ans, à la même époque, Marsaneix retrouve une bonne partie de ces
"anciens camarades combattants, et cela grâce à l'initiative de M. Marc Boissa~y,
"l'actuel maire, dont le père, Charles, aura été l'un des héros de cette dernière
"journée du souvenir.

"1977 aura donc connu une nouvelle affluence d'anciens, mais plus importante
"encore que de coutume, car cette journée devait être marquée par la remise de di-
"verses distinctions.

"On notait la présence des autorités ••• Gustave Houver, fondateur de la brigade
"Alsace-Lorraine et son état-major, le président Balout Noël. •. et la sympathique
"délégation très nombreuse des "Lorrains" (Section M).

"Hommage à l'ancien Maire: La première manifestation s'est déroulée au monu-
"ment aux morts, où des gerbes furent déposées par Mf'î.t4arc Boissavy et Noël Balout.

"Le Maire de la localité, dans son intervention, devait rappeler le souvenir
"de ceux qui ont disparu et rappeler rapidement l'action héroique de ce maquis du
"pays, composé d'Alsaciens, de Lorrains et de Périgourdins.

"Puis le Président Balout, s'adressant tout spécialement à M. Charles Boissavy,
"souligna 10 part active qu'il prit au ravitaillement de ce groupe ANCEL et les ren-
"seignements précieux qu'il pouvait fournir, au péril de sa vie, et cela journelle-
"ment. Il devait remettre à M. Charles Boissavy le diplôme d'honneur de la Brigade
"Alsace-Lorraine.

"C'est son fils Marc qui devait répondre à ces paroles aimables et sympathiques
"pour remercier f"l. Balout et tous les survivants de cette grande aventure.

"Sur les lieux du massacre : Puis le long cortège prit le chemin des bois où
"les Allemands, sur dénonciation, devaient dénicher le maquis ANCEL et le décimer,
"la sentinelle de service, épuisée de fatigue, s'étant endormie et n'ayant pu donner
"l'alerte assez tôt.

"Tuus les maquisards, à l'exception d'un seul, Paul Albert, qui réussit à s' n-
"fuir, furent fusillés : Rasquin, Chabenat, Chabot, Foppoli, Fournier, Kriq, Le-
"goutteux, Nozières, Nevcnglowski, de tout jeunes garçons dont certains n'avaient
"pas 18 ans.

"t·1.Noël Balout, .non sans émotion, rappela cet horrible massacre et l'od::euse
"trahison de la femme Crameregas et de son domestique, puis le sacrifice de ces
"glorieux soldats de l'ombre tombés pour la liberté et la dignité de notre pays.
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"M. H~UV8rj après avoi~ donné lecture d'un message d'André Malraux, l'ancien
"Colonel commandanc la Iir.iqede Alsace-Lorraine, rappela que cette clairière était
"devenue un sanctucire où le profond re::ueillement de l'assistance était le témoi-
"grl2Ç.jO 'Slor;uuntd 'un [12:'53 lointai.n mais iljamais gravé dans les coeurs : "Ces dis-
"parus 7 atrocemcnc essess i.néc , ::estero;,tl'.irnaqcéc.La+an+e de ce qui est pour nous
"l'honneur et ].a T:ra-ccnüt6."

"1-1.Gu€:na, lui aussi, t:"nt à rendre hommage à la mémoire de ces jeunes garçons
"d.ispar-us en pleine 70.i:CU de .l.: âge. Il s'adressa tout spécialement aux jeunes présents
"et ncmbz-ecx pcu:r .lGl.!:' l"c;;:;peJ.erce sacrifice et les invi te:r:à corrt.inuerà lutter pour
"une France 1 :':'0TC::: et 1131.'::::'81ISC.

tiM. Houver, au cours Je cette ceremonie, devait épingler la croix de l'odre na-
"tional du ~1éIite S'IT 103 poitri.ne de H. l'JoëlBalout qui entra au maquis ANCEL le
"6 juin 194~ avec S~~ f=~rc richel, puis participa aux c~mb3ts do Bois-de-Prince,
"Ramonchond , L!:') Thi.JJot ; ::,1:1 libération d'Altkirch, Dannenar-i.e , Seppois; à la garde
"du Rh::n ; c> ].<:1 bacai.Ll,eCS la poche de Colmar.

Fut aussi d~2or~ M. Charles Hahn, beau-frère de Michel Balout, toujours présent
"aux manifestations; un pur Strasbourgeois descendant du général Napoléon Rapp. Dé-
"serteur, déporté, éVBd~, mambre du maquis RICO, à Saint-Mesmin, avec les F.T.P.F.,
"il fut th COLI;, q!IÏ lib0rèrent Pjrigueux, L8 Rochelle l Excideuil, Aigrefeuille, et
"se bB~t~t è R2yan, La R:J=helle, l'île d'Oléron, cit6 plusieurs fois.

"f"l. Paul AJb:.èrt,E';,è.;ôLS de force èi1!ls l'ar:née a.lLcmande cn janvier 43, s'évada
lien PoLocne , aLcr-s qu+ i.L\~té1itaur le chemin du front russe. Venu en Périgord, il par-
"ticipa ~ l'accuc~.l ~ss Alsaciens, entra dans la Résistance et le gr~upe Resquin. Il
"échappa pa~ miracle au m2ssacre de Marsaneix pour participer ens~ite à la libération
"de Périgueux et sc ~att~8 sur le front de l'Est, ~ Eois-13-Prince, en Alsace, en
!I P.Ilemas::8 où, ~)lossé, il TfJÙ128 do S8 laisser évacuer pour continuur la lutte jusqu'à
"la chuce de J.!P,l:'.;ma-dneh~_tl.~ri8nne.

"Trois va~.Ll.arrtset cour-aqeux soldats auxquels, à notre +our , nous sommes heureux
"de rend:r:Ehom~ag8.

"Le brave Cha~~18:::fJois::avy,qu.i,avait voulu venir .juequ l eu pi.cc de la stè Le , dut
"s!affale~ sur une butie Je poil18, à 50 m~tres de là, pour suivre d3 loin cette ul-
"time cé rérncn i e c~ ,~nt(;ïldJ:'e, CC.~;;IC dans un r êve "Le Chant des Partisans" entonné par
"1'assi3tcince"

"Ces poc i t2, il 18:; avoi.l;bi on connus; Ce mae aacr-e fut pour lui une épreuve ter-
"rible. Il ne slcn ns~ jamais rEmis. Il aura été l:~n d8S derniers t~moins de leur
"courage, de leur re98 de viv~~ st de S8 battre pour J.8S couleurs tricolores, pour
"la li,bortLi0 Il

:.-====:-::===

" 1-;. R. Il===::=====
Réunion de la Se-:tion dl~Ji.êut:.-RhjI2._).e12 .q6 .1977 à Colmc;~'('à 11 heures

A La D::-2G3cî'iedu Pet it Pf8':fel i'J Colmar eut lieu la réurlion des Anciens de la
B.A.L. Section du Haut-R~,in. Aux inlass3~1~s s'étaient joints notre Ami avec Madame,
le Strasbourgooi3 JJar-Pierrc EU~GER.

Notre Pr6sident Paul MEYER nous fit un exposé des divers évènements qui se sont
déroulés depuis n~t=e dern~~r2 î~union. Une minut9 de silence fut o~servée en sou-
venir de ncs camarcdos déc6dés : Robert VENTURELLI, Antoine DEVILLERS et tous les
autres.
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Nous avons revu les photos où ils sont avec nous lors du temps des batailles ou
des sorties mémora~les, àont souvent ils furent l'âme animatrice et amicale. Nous ne
les oublions pas.

Le secrétaire de 10 section Joseph GROTZINGER nous fit un bref rapport moral de
la section. Le trésorier Julien LIBOLD ne us présenta la situation des effectifs et
des finances. Le point "divers" nous ramena à parler du Bas-Rhin.

Le projet d'une sortie commune au Bas-Rhin et au Haut-Rhin fut élaboré. Jean-
Pierre BURGER nous exposa un avant programme du prochain Congrès National qui doit--·
avoir lieu en 1978 à Strasbourg.

La Réunion terminée, un repas digne de la B.A.L. eut lieu et il fallut à plusieurs
reprises activer pour rappeler qu'à 14 heures nous avions à visiter les nouvelles
constructions de la ville sous la conduite de Jacques DONDELINGER. Après avoir rapi-
dement visité ces ouvrages (trop vite, peut-être) nous voilà devant le musée des Unter-
linden.

Parler de cette merveille est vraiment hors de ma portée. Mais ce musée (d'après
les dires de notre ancien chef André MALRAUX) n'est pas pour rien le deuxième musée
de France. Les peintures contemporaines, les médiévales, les collection lapidaire,
les arts mineurs, les antiquités gallo-romaines et surtout le retable des Antonins
d'Issenheim de Grunenwald et autre gravures de Martin SCHONGAUER défilèrent à nos yeux.

Notre président ayant son épouse hDspitalisée à Colmar nous quitta pour lui ren-
dre visite.

Pour nous autres, toujours sous la conduite de notre ami DONDELINGER, par un so-
leil radieux, commença la visite de la vieille ville. Cette ville amoureuse de son
passé! Ces vieilles demeures qui portent allègrement leur quatre siècles d'existence
étaient si chères à VOLTAIRE qui s'y sentait à l'aise. Le quartier des Tanneurs avec
ses maisons Pfister-Kern face à l'ancienne douane, ces merveilleuses maisons anciennes
passèrent devant nous comme un rêve. Colmar avait dit Pierre SCHMITT est une ville
d'art et d'esprit. Chaque siècle y a laissé ses émotions. Les ver~pampres du vigno-
ble y ont ajouté leur sourire.

Pour finir notre promenade, penchés sur le pont Saint-Pierre et en regardant cou-
ler l'eau de la Lauch, la pe~te Venise nous rappela la visite en ce lieu de notre
ancien chef André ['IALRAUXqui donnait cet endroit, symbole d'un patrimoine esthétique d:::le
la France, en exemple aux visiteurs.

Après un ultime effort nous voilà de retour dans la salle du petit Pfeffel. Que
le demi de bière sentait bon après une telle promenade.

Une petite anecdote par ci, une bonne pensée par là, les meilleurs voeux de
prompt rétablissement adressés à notre ami Jean-Jacques DOLLFUS et déjà sonnait l'heure
de la séparation.

Nous avons un remerciement tout particulier aux organisateurs et plus spécialement
au grand dévouement de notre camarade DONDELIl'JGER, cicérone averti et intéressant.

Julien UBOLD

Une assemblée générale est toujours le prétexte invoqué pour se retrouver re-
grettant les absents -on écrit toujours cela dans un compte-rendu- mais ici c'est
l'Expression sincère de la vérité du coeur de ceux qui furent ensemble:

Jean BITSCHENE, Julien BLAE5, Jean-Pierre BURGER, René DENTZER, Jacques DUNDELINGER,
Joseph GlmTZLIGER, Philippe HARTMANN, Paul KESSLER, Julien LlBL;~D, René MARTIr~,
Paul I\ljEYER,Al.phor.se SCHUH, r1adamp.VEi'JTURELU.
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Ont été excusés : Mimi COLLAiNE, préoccupée par son magasin ouvert aux touristes
du dimanche et d'ailleurs, Jèan-Jacques DOLLFUS atteint de maladie grave et auquel
nous souhaitons une amélioration rapide, Edouard GRIMM, René BOCH, Jean-Paul HAUTER,
Charles PLEIS qui nous a envoyé une carte de Corse, Madame SCHREIBER, François KIENY
empêtrés dans des fêtes de famille ou des voyages, Madame !~EYER qui devait rentrer
de l'hô~ital rapidement (ce n'étaient que les amygdales, barbares mais douloureuses).

========

" B. R. "=========

Il a été décidé d'organiser une sortie d'automne commune aux sections BR et HR,
l'opération ayant été préparé par J.P. BURGER, qui avait assisté à l'assemblée géoé-
raIe de la section HR à Colmar et obtenu l'accord unanime des camarades hautrhinois.

Une campagne de recrutement des anciens de la Brigade sera entreprise rapidement,
afin de renouer les liens d'amitié. Il conviendra à cette occasion de rappeler l'exis-
tence du bulletin de liaison en souhaitant que tous les membres le reçoivent en par-
ticipant aux frais.

La préparation du Congrès National 1978 est déjà bien engagée, afin de faire
des 5 et 6 mai 1978 une réussite, malgré les difficultés d'organisation qui préoccu-
pent l'équipe responsable.

Une plaquette-souvenir devrait pouvoir être éditée pour le Congrês 78 à condi-
tion de recevoir de nombreuses photographies des membres de toutes les sections aux-
quels il est fait appel.

(Extraits du P.V. du 24.06.1977
du Secrétaire GERHARDS
2 rue P. Muller-Simonis
67000 STRASBOURG)

=========

" M "
Les Sections du "5.0." et "M" avaient organisé une réunion à CHALON 51 SAONE

les 20 et 21 mai 1977 avec visite de Beaune et certaines caves de vins en Bourgogne.
Partis de METZ et PERIGUEUX, les camarades, au nombre de 34 de la Moselle et

20 du S.O., se sont retrouvés à 17 heures le 20 mai à CHALON.
Après avoir déposé les bagages dans les hôtels respectifs tout le monde se re-

trouvait à l'auberge de la Côte Chalonnaise à MOROGES (à environ 10 Km de CHALON) où
nous attendait un copieux repas.

Une soirée L'lfeC ambiance digne de la "B.A.L.", nous a mené à prolonger cette
rencontre jusqu'à une heure avancée de la nuit.

Le lendemain matin dès 9 heures nous prenions la route pour nous rendre à BEAUNE
où nous avons pu, après avoir été reçus aux Caves de la Reine Pédauque, faire une
promenade en ville, promenade très intéressante.

De là, nous reprenions la route pour MOROGES, après avoir traversé les vigno-
bles bourguignons, avec arrêt à MERCUREY où nous avons été très bien reçus par deux
vignerons fort sympathiques.

Au cours du repas de midi, nous avons arrêté la date du 5 novembre 1977 pour la
tenue de notre prochaine assemblée générale, au cours de laquelle se tiendrait également
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l'Assemblée de la "B.A.L." ainsi que celle du C.C., comme l'avait suggéré le prési~
dent METZ.

Cette réunion se tiendrait donc à !ViETZà 11 h 30 chez l'ami "BOUBOULE" où un
repas nous permettrait de nous retrouver à nouveau tous ensemble.

Vers 16 heures, les 2 sections se séparaient pour regagner leumprovinces res-
pectives, non sans une certaine nostalgie, mais avec tout de même une certitude, celle
de se revoir très bientôt.

========

" S. O. "=========
Lors de l'Assemblée générale du 17 avril 1977, nous avons été reçus par la Muni-

cipalité de PRESSIGNAC - VIQ, GRAND-CA STrING, qui n'avait jamais vu depuis 33 ans les
rescapés des Combats de GRAND-CASTANG.

Après un dépôt de gerbe au Monument de PRESSIGNAC-VIQ, nous nous sommes rendus
sous une pluie battante, au l"lonumentde GRAND-CA5TANG où figurent trois noms des nôtre
tombés le 21 juin 44, ce sont: HUUBRE - DUFOUR - ROSSET (dit MOSCuU)

Assistaient à ce Rassemblement : INNOCENT! - DUBOUR - COUNET - MOREAU (CHARLY) -
PLANCHE (BUFFALO) - PRIVAT (TETARD) - MAZIERES (FRANCUIS) - REBIERE - BALDUT - MOZE -
NEVILLE - NIOTOU - VENTZ - DELAGE - JOHNNY (BERTRAND) -NOURY - GARNAUD - BOISSIERE
d'ANS - BERNARDIN - Etc ••• ainsi que nos dames, les conseillers et habitants des
communes de PRESSIGNAC-VIQ et GRAND-CASTANG.

Après un dépôt de gerbe à ce Monument de la Brigade Alsace-Lorraine, INNOCENTI
nous retraça rapidement ce que fut ce coup de mains de GRAND-CASTANG.

Un Commando de 22 hommes venu en renfort, pour stopper la Division DAS REICH en
action sur MOULEYDIER-BERGERAC s'attaqua à des chars.

Deux chars furent mis hors de combat par des grenades GUAMONT. Les Allemand furent
surpris par la violence du combat et stoppèrent là leur avance et firent demi-tour,
après avoir réparé leurs chars.

Le bazouka n'ayant pas fonctionné normalement, car manipulé pour la première
fois il n'atteint pas son but. Le fusil mitrailleur, en position près de la mare et
sur un tas de pierres, fit beaucoup de ravage parmi les Allemands, qui repartirent
avec de nombreux blessés et sans doute des morts. Combat inégal mais combien courageux
de la part de nos maquisards.

Sur 22 combattants, 3 morts, 7 blessés.
Je raconte ici ca que j'ai pu entendre, car je n'ai pas moi-même participé à ce

coup de mains. J'ai seulement vu Dimanche, des hommes les larmes aux yeux en racon-
tant "cette affaire" et en retrouvant le tas de pierres, et la mare où il y avait le
FM. Car c'était la première fois que ces anciens se retrouvaient sur le lieu même
de leur combat, en présence d'un témoin, qui avait 13 ans à cette époque et qui joua
les porteurs d'eau dans le sens le plus noble du terme.

Que de souvenir furent évoqués, malgré la plu.:ii!I! de ce Dimanche. Souvenirs pleins
d'émotion, de serments et de promesses de revenir en ce lieu.

Le propriétëJire des lieux "Un Préfet" absent ce jour-là, a manifesté le désir
de connaître les Rescapés de ce coup de mains, promesse fut faite d'y revenir en AOUT.

Après ces émotions, nous allions ensemble nous restaurer copieusement "au Bendez-
Vous des Chasseurs " à PRESSIGNAC.
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Tard dans la soirée, nous parlions encore de "GRAND-CASTANG".
Séparation à_regret et embrassades finirent cette mémorable journée.
L'Assemblée Générale et le Renouvellement du Bureau de la Section SUD-OUEST

restent secondaire après tant d'émotions.

Les Anciens ont commémoré avec les camarades de la Section "~1" l'affaire de
l"1ARSANEIX (voir les ext.I<.li1l3du compte-rendu de presse sous le titre "Publications")

BEAURES Jean, ancien des maquis du Gers est revenu sur le lieu de ses périgri-
nations peu après que de terribles inondations aient ravagé la région. Il nous fait
part de son désespoir devant ce désastre ; aussi je vous transmet son appel, son
message: "Si vous en avez l'occasion, visitez cette région merveilleuse et cepen-
dant bien inconnue".

N.B. Il est bien entendu que les camarades sont invités à titre individuel.

========

Dernière Minute :

Monsieur Louis BAUMANN vient de nous anoncer le décès de son père
Eugène BAUMANN (13.09.1977)

Médaillé Militaire
Médaillé de la Reconnaissance Française

Notro camarade HENI~ICK Raymond (FOSSIEUX - 57590 DELME) a marié son dernier
fils Gérard à Mademoiselle Marcelle PERIN de BELLEAU 54610 NOMENY ; la cérémonie
a eu lieu le Se~edi 3 septembra 1977 à BELLEAU.

Rues André Malraux
AUSSILLON (81200 MAZAMET) dans le Tarn a donné à une rue nouvelle le nom

d'André MALRAUX.
COLMAR (68000) dans le Haut-Rhin a remplacé le nom de la Place de la Victoire

(rue de Mulhouse), au sud de la Caserne Rapp, par celui d'André MALRAUX.

Nos camarades voudront bien signaler à Paul MEYER des faits analogues.


